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Vie du CNRS 

Le dernier numéro de Carnets de science est paru

Service audiovisuel/communication

« La fabrique de l’océan Indien » en compétition

Le film « La fabrique de l’océan Indien », coproduit par notre unité, le LAMOP, Orient et méditerranée et  
CNRS Images  est sélectionné au Festival Anstia qui aura lieu le 28 novembre à Lyon. C’est un  festival dédié 
aux films pédagogiques et destiné aux professionnels de l’audiovisuel de l’enseignement supérieur et de la 
recherche. Notre unité est adhérente à l’ANSTIA.
Emmanuelle Vagnon et Céline Ferlita iront présenter le film. 
Bonne chance au film !

 N’hésitez pas à aller voir : https://festival.anstia.fr/selection-films-2019/films-recherche/

Découvrez le dernier numéro de Carnets de science en vente en librairie et 
Relay. Au sommaire de ce numéro 7, le dossier «La science peut-elle réparer 
le monde ?», un portfolio sur d’incroyables inventions du passé ou encore un 
reportage en altitude à la station de recherche du Lautaret.

https://carnetsdescience-larevue.fr/

https://festival.anstia.fr/selection-films-2019/films-recherche/
http://www.cnrs.fr/fr/sciences-batir-de-nouveaux-mondes-un-ouvrage-decouvrir-pour-les-80-ans-du-cnrs%20
https://carnetsdescience-larevue.fr/
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N’hésitez pas à faire des propositions tout au long de l’année. 

Voici une sélection des documents reçus récemment au Centre et acquis par l’unité ou par les laboratoires 
partenaires. 

 Centre de documentation AGH
Open-Access week 2019 !

A l’occasion de la semaine internationale de l’accès 
ouvert, qui avait pour thème « Ouvert pour qui ? 
Equité dans le savoir ouvert.  », nous vous avions 
invités le 25 octobre dernier pour un petit déjeuner 
convivial et riche en discussions animés.

Au menu ?

Chouquettes à la pistache
Présentation par Alexis Michaud des projets 
éditoriaux du LACITO avec la nouvelle collection 
«  LACITO publications  »  : Ouvrages de hautes 
qualité scientifiques, à comité de lecture dans les 
domaines de la linguistique et de l’anthropologie 
linguistique. (Plus d’informations bientôt, le site 
web est en cours de réalisation…)

Café noir
Discutions avec deux personnes du  Service 
Partenariat et Valorisation particulièrement 
intéressées par le sujet

Jus de fruits
Sans oublier les retours d’expériences de Julie 
GIOVACCHINI, en particulier sa participation 
au sein du groupe de travail « bibliodiversité » du 
Comité Science Ouverte (COSO) et à une initiative 
originale d’écriture collaborative «  Le goût de 
l’archive à l’ère numérique » (disponible en ligne : 
http://www.gout-numerique.net/ ou dans le n°253 
2009-1 de la Gazette des archivistes).

En matière d’édition collaborative, connaissez-vous 
le book sprint ? 

Il s’agit d’une technique d’écriture collaborative en 
temps et espace contraints.

Le principe ?
Ecrire à plusieurs et en peu de temps ce qui n’aurait 
pas vu le jour en suivant un processus classique.
En pratique, cinq à quinze auteurs sont regroupés 
durant une semaine pour écrire un ouvrage 
ensemble. Un facilitateur est là pour poser le cadre, 
encourager les échanges et organiser la rédaction 
et un ou deux spécialistes de l’édition  ou de la 
documentation sont là pour le soutien technique 
indispensable à une telle entreprise.
Les auteurs sont invités dans un lieu propice au 
travail d’écriture autour d’un thème proposé, ils 
ne se connaissent pas nécessairement et doivent 
avoir des profils assez différents pour la richesse du 
books-print.
Le premier travail consiste à définir le public cible, 
puis la table-des-matières. Ensuite les articles sont 
répartis entre les auteurs. Lorsque chaque auteur a 
écrit le premier jet d’un article, celui-ci est transmis 
à un autre auteur qui a toute latitude pour ajouter, 
modifier ou soustraire ou réécrire à sa convenance, 
puis peut le transmettre à son tour à un troisième 
auteur selon les cas. Il n’y a donc pas de notion de 
premier auteur, ni même d’auteur d’article, ce qui 
distingue cet ouvrage collaboratif d’un classique 
ouvrage collectif.
Lorsque le consensus est trouvé sur chaque article au 
terme des cinq jours, le travail de post-production 
commence, en lien avec les auteurs, mais porté 
par le facilitateur et l’équipe technique pour 
homogénéiser les styles, faire les bibliographies 
et enfin publier, en accès ouvert généralement, le 
travail ainsi constitué.  

Catalogue AGH
Nouvelles acquisitions

https://www.canal-u.tv/video/cnrs_ups2259/ouverture_du_colloque_des_asiatiques_en_ile_de_france_nouveaux_regards_nouvelles_images.50939
http://www.gout-numerique.net/%20ou%20dans%20le%20n%C2%B0253%202009-1%20de%20la%20Gazette%20des%20archivistes
http://www.gout-numerique.net/%20ou%20dans%20le%20n%C2%B0253%202009-1%20de%20la%20Gazette%20des%20archivistes
http://carnetsdescience-larevue.fr
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Web et informatique

Comment pouvons-nous mettre en place une 
représentation vectorielle type word embedding ?

Le début de la réponse est dans une théorie 
linguistique, appelée par «  Distributional 
semantics  » qui consiste à représenter le sens 
d’un mot par les contextes dans lesquels le mot 
apparaît fréquemment. Par conséquent, selon cette 
distribution, deux mots, qui apparaissent souvent 
dans des contextes relativement proches, sont 
susceptibles d’avoir le même sens.

Focalisons-nous  sur deux représentations des mots 
simples, efficaces et très utiles à connaître.

La première représentation des mots peut être 
générer en utilisant simplement une matrice de 
cooccurrences. L’idée de cette méthode consiste à 
dresser une matrice qui renseigne des informations 
statistiques sur un corpus. C’est une matrice de 
type terme-terme où les lignes et les colonnes 
correspondent aux mots et stockent le nombre de 
fois que chaque mot apparaît dans une fenêtre de 
taille particulière autour d’un mot central. Nous 
effectuons ce calcul pour tous les mots du corpus. 

Supposons qu’on travaille sur un corpus constitué 
de deux phrases suivantes: 
- le  chauffeur de camion a conquis le Festival,
- le chauffeur de taxi aux airs de hooligan.

En choisissant une fenêtre de longueur 2, notre 
matrice de coocurrences sera la suivante :

A l’aide des mesures des distances comme 
Cosinus, Euclidean ou Manhattan, des mots 
comme «  taxi  »  et «  camion  », partageront des 
cooccurrences communes et ils seront relativement 
similaires et proches dans l’espace. Etablir une 
matrice de cooccurrences suppose  l’hypothèse que 
les mots liés paraîtront souvent dans les mêmes 
fenêtres et partageront par conséquent plusieurs 
cooccurrences en communs. De ce fait, dans 
un large corpus, le couple de mots («banques», 
«argent ») vont partager plus des cooccurrences que 
le couple de mots («banques», «banane»).

Figure 1. Visualisation de quelques mots liés en utilisant 
une matrice de cooccurrences

Si votre corpus dispose d’un quart de million de 
mots de vocabulaire, la matrice de cooccurrences 
contiendra des trillions du nombre de cellules. Par 
conséquent, elle requiert beaucoup d’espace pour 
le stockage. De plus, la plupart des cellules sont à 
zéro, ce qu’entraîne des problèmes de sparsing et les 
mesures de distances ou les modèles ne seront pas 
fiable et robustes. 

Mais c’est peu attrayant d’utiliser une telle 
représentation de mots, non ? Une autre méthode 
«  LSA: L’analyse Sémantique Latente  » peut être 
utilisée. La suite au prochain numéro...

Les prolongements des mots (Word Embedding) (2) : Matrice de 
cooccurrences et L’analyse Semantique Latente
#TAL #LSA #NLP #occurrences

http://www.vjf.cnrs.fr/clt

